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     Mi-mars s’est tenue la traditionnelle assemblée générale de la paroisse. Au-delà des 

obligations administratives, cette réunion est une opportunité pour faire un bilan, ac-

cueillir les nouveaux membres, remercier les bénévoles, et se projeter sur l’année à 

venir. 

     L‘année 2024 a été par bien des aspects une année chargée pour le conseil presbyté-

ral. Tout d’abord, le conseil a eu le plaisir d’accueillir de nouveaux membres. Nous 

avons également vu certains nous quitter pour des raisons de santé. Un grand merci à 

tous, pour leur participation, leurs suggestions et leur service. 

Ensuite, le pasteur Jean-Luc Blanc et son épouse Marlène prendront très prochaine-

ment leur retraite, à l’été 2025.  

Le conseil presbytéral a donc travaillé en amont sur le remplacement du pasteur, en 

ayant en tête la place du centre Carrefour Béthanie dans la vie de l’Eglise et la diversité 

de notre paroisse. 

     C’est le pasteur Vivian Bénézet qui prendra le poste pastoral au 1er juillet, accompa-

gné de son épouse Dany qui s’investira dans le centre Carrefour Béthanie. 

Chaque couple pastoral est unique, chaque couple pastoral vit de façon différente l’ap-

pel au ministère. Vivian et Dany ont leur propre fonctionnement que nous apprendrons 

peu à peu à connaître, de même qu’ils apprendront à connaître notre paroisse : sa diver-

sité théologique son ancrage dans ces terres du Pas-des-Cévennes, où un protestantisme 

historique parle encore à beaucoup. 

Bien évidemment nous ne laisserons pas partir Jean-Luc et Marlène sans les remercier 

et fin juin nous prendrons le temps lors d’un culte pour prier pour eux et partager le 

verre/le repas de l’amitié. 

     L’année 2024 a été riche en événements. Pour n’en citer que quelques-uns : la jour-

née pour l’inauguration du temple d’Anduze rénové. Ce fut tout à la fois une grande 

joie, non seulement pour la paroisse, mais pour les très nombreuses personnes qui ont 

assisté au culte. Et puis une certaine déception, déception de constater à l’usage qu’il 

était bien difficile de se réunir en ce lieu tant que les problèmes d’acoustique ne sont 

pas réglés. Nous continuons donc à plaider la cause du temple, mais le chemin sera 

long Je voudrais également retenir les Cultes autrement. Je crois qu’il est essentiel que 

nos cultes puissent dans leur forme et leur fond parler à ceux et celles qui nous entou-

rent. Il n’est plus possible de se contenter de cultes traditionnels réservés à des initiés. 

     Le culte d’inauguration du temple a ainsi osé proposer quelque chose d’autre, une 

forme plus musicale et une prédication à plusieurs voix 

     Au sein de la paroisse, Franck Nespoulet nous a initiés à des cultes qui mettent en 

dialogue musique et Evangile : la quête spirituelle d’un artiste venant rejoindre notre 

propre quête spirituelle. Et nous les en remercions, lui et son épouse Laetitia. 

     Enfin pour commencer à se projeter sur les mois à venir, quelques événements en 

préparation : un culte en commun avec le pôle FPF en mai au temple de Lézan, l’été à 

Béthanie, et un projet d’exposition au temple d’Anduze. 

     La vie d’une paroisse est faite d’arrivées et de départs, à nous de les accueillir et de 

les vivre comme autant de grâces mais aussi de défis. Ces grâces et ces défis nous invi-

tent, nous l’Eglise, à conserver dynamisme, ouverture sur le monde et les autres, et à 

demeurer confiants en Jésus-Christ, notre guide. 

Christine KLING 

Edito 

L’Olivier 
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Comme c’est désormais l’habitude les résidents des établissements de Labahou et Montvaillant célè-

brent Noël entourés des bénévoles, du pasteur Jean-Luc Blanc, du père Alexis et de l’aumônier. 

Après le récit de la nativité dans l’Evangile de Luc, le conte des quatre bougies est lu par différents 

résidents : dans une nuit de Noël, qui semble peu à peu plonger dans l’obscurité, une flamme vacille 

encore, c’est celle de l’espérance. Bien que fragile, elle est suffisante pour ranimer les flammes de la 

paix, de l’amour, et de la foi. Que Noël chante en vous son espérance  dit la bénédiction, et c’est bien 

cette espérance et cet amour que nous avons partagé et chanté, accompagné à la guitare par Franck 

Nespoulet. 

     Egalement, en ce temps festif de Noël, Labahou tient sa veillée des 13 desserts : une tradition pro-

vençale, à la symbolique chrétienne. Pour l’occasion, l’aumônier et l’animatrice lisent ensemble un 

conte, l’histoire du mage aux mains vides. 

     Enfin, à Montvaillant une chorale de bénévoles s’est organisée autour d’Anne-Marie Laurent. Le 

groupe est venu animer un vendredi après-midi avec des chants de Noël - mais pas seulement - du 

monde entier pour le plus grand plaisir des familles et résidents. 

Christine KLING 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Célébrations de Noël 
Labahou et Montvaillant  
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Le temple tout au bout de la petite route du village se transforme ce soir de Noël en un 

véritable écrin de lumière et de sérénité. Dès l’entrée, les guirlandes scintillantes, les 

bougies disposées avec soin et le grand sapin décoré créant une atmosphère chaleureu-

se. Chacun est heureux de partager ce moment unique dans l’unité et la fraternité. 
 

La soirée débute par les chants de Noël, entonnés en chœur par l’assemblée. Puis, les 

lectures sur la Nativité rappelle l’histoire de la naissance de Jésus, offrant à tous une 

occasion de méditer sur le véritable sens de cette fête. Et petit à petit le temple s’illu-

mine à mesure que les fidèles allument leur bougie, créant une atmosphère émouvante 

et symbolique. 

S’en suit une projection sur écran relatant une histoire met-

tant en scène différents acteurs autour de cette naissance au 

combien attendue. 
 

Un autre moment  de la 

veillée est le conte de 

Noël, qui cette année met 

en avant la signification 

profonde de cette célébra-

tion, bien au-delà des ca-

deaux et des festins, Noël 

est avant tout la commé-

moration de la naissance de Jésus-Christ. Un message d’amour, d’espérance 

et de simplicité, qui touche petits et grands. 
 

Pour clore cette soirée, tous les enfants reçoivent un petit goûter ainsi qu’un 

livre, un souvenir précieux de cette veillée empreinte d’émotion. Puis, dou-

cement, chacun a repris le chemin du retour, le cœur rempli de paix, prêt à célébrer Noël cette fois en famille.  
 

Annie VOLPELIERE 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  La veillée à Thoiras 



4 

  Un marché de Noël convivial 
 

Le dimanche 15 décembre, malgré le froid piquant, le 

marché de Noël a  lieu à Anduze et une fois de plus ras-

semble non seulement le village mais les gens de passage 

dans une ambiance chaleureuse et festive. Les rues sont 

animées par les nombreux stands proposant une grande 

variété de produits artisanaux et gourmands. 
 

Le stand de la paroisse, particulièrement bien fourni, attire 

les visiteurs avec ses tricots faits main, ses bibelots et, sur-

tout, ses délicieuses pâtisseries, ses chocolats, confitures et 

friandises. Petits et grands se laissent tenter par ces dou-

ceurs, repartant avec un cadeau pour eux-mêmes ou pour leurs proches. 
 

Ce rendez-vous annuel est toujours très attendu et apprécié. Au-delà 

des achats, c’est l’occasion de se retrouver, d’échanger quelques mots 

et de partager un moment de convivialité. La journée s’est déroulée 

dans la bonne humeur, et la recette a été satisfaisante.  

Un grand merci aux bénévoles, aux organisateurs, et toutes les per-

sonnes ayant apporté leur aide que ce soit par leur temps, leurs ef-

forts , leurs compétences et ont fait de cet événement un vrai succès. 

                                                                                                                                  

Annie VOLPELIERE 

  Le loto de l’Eglise : une anomalie ? 

 

Depuis que je suis pasteur dans la paroisse du Pas-des-Cévennes, j’ai 

dû plusieurs fois rendre compte du fameux loto. L’exercice ne va pas 

de soi, le loto ne faisant pas partie des activités habituelles d’une 

Eglise et sa justification théologique toujours tirée par les cheveux… 

Que fait un loto, activité profane, par excellence, dans la vie d’une 

paroisse ? 
 

Et si c’était justement le fait que le loto n’a rien de religieux qui lui 

donnait son sens ? Toutes les associations font leur loto, alors pour-

quoi pas l’Église ? Dans notre pays où la question de la laïcité est très 

sensible, il est important de montrer que l’Église n’est pas cantonnée 

derrière les murs de ses temples, mais présente dans le monde, au coeur de tout ce que font les humains. 
 

Par son loto annuel, l’Église est ainsi présente aux côtés de toutes les associations de la région qui, par ce 

moyen, se font connaître et aussi, bien sûr, gagnent un peu d’argent. Le nombre des participants ainsi que leur 

provenance montrent bien qu’il ne s’agit pas d’un événement interne à la paroisse. Cette année, on pouvait y 

repérer la présence de nombreux Catholiques, des amis de l’Église Méthodiste, des Anduziens des Boissé-

tains, des Générarguais, des Thoirassiens ainsi que de nombreux inconnus. 
 

Vous n’êtes pas du monde, mais vous êtes dans le monde, disait Jésus. Etre dans le monde, c’est participer aux 

activités de ce monde, comme tous les autres, en allant jusqu’au bout du partage et de la fraternité.  

Et juste retour des choses, comme cela a été dit en introduction de l’événement, les résultats du loto sont entiè-

rement attribués à l’association Service Culturel et d’Entraide de l’Église Protestante du Pas-des-Cévennes 

qui en réponse à la participation de cette grande diversité de gens, veut faire avec cet argent quelque chose 

pour les autres. 

Jean-Luc BLANC 
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 L’heure du conte  

 

Souvent, on voit la remarque suivante affichée dans les gares : Attention, un train peut en cacher un autre. Nous 

connaissons déjà bien des talents chez notre ami Franck Nespoulet. Le prédicateur, bien sûr, le guitariste, le 

chanteur, et parfois le pianiste. Eh bien ce soir, nous en découvrons encore un nouveau chez cet homme de cultu-

re et de goût. Celui du conteur, au centre Carrefour Béthanie le vendredi 20 décembre.  

     En effet, nous sommes conviés à L'heure du Conte, animé donc par Franck Nespoulet. Il nous dit bon nombre 

de contes traditionnels, dont peu sont connus de notre auditoire. Des contes de sagesse, pour la plupart, qui expo-

sent de multiples leçons de vie, sur toutes sortes de plans. Des contes anciens, des contes modernes, des contes 

exotiques. Tout à fait complémentaires du message de l'Évangile et des textes sacrés.  

En fait, rien de sévère ni de rébarbatif dans ces morales 

indulgentes et souriantes. Car notre auteur, à l'élocution 

nette et joliment timbrée, sait assaisonner son propos de 

fines touches humoristiques, constituées à l'occasion de 

sous-entendus, d'implicites, parfois au second degré. Rien 

ne monotone donc, durant cette heure, mais la sollicitation 

d'une curiosité attentive chez l'auditeur conquis.  

     Enfin, Franck termine ce moment chaleureux et frater-

nel par l'interprétation de jolies chansons poétiques, s'ac-

compagnant de son habituel complice, la guitare. Nous 

sommes émus d'y retrouver la chère et regrettée Anne Sylvestre, par exemple, sans compter l'incontournable 

Georges Brassens. Notre conteur chanteur est éclairé par la douce lumière d'une lampe posée sur un tapis oriental 

de laine colorée, ce qui confère à cette manifestation feutrée une intimité familière et chaleureuse, en harmonie 

avec l'esprit d'une telle veillée.  

     Tout cela se termine en de fraternelles agapes, pour la 

trentaine de convives que nous sommes, autour d'une co-

pieuse et réconfortante soupe à l'oignon, suivie d'une déli-

cate et subtile compote de fruits divers, en accord parfait 

avec l'entrée dans la saison... d'hiver ! Que tous les acteurs 

de cette séduisante soirée soient ici remerciés.  

 
 

 

 

- Soupe à l’oignon - 
 

Le web propose bien des recettes, à chacun de trouver sa préférée...Ci-dessous celle que nous 

avons utilisée lors de la soirée contes en décembre dernier. Quel que soit votre choix de recette, 

votre système digestif vous sera reconnaissant ! Et tout le monde le sait, l’oignon fait la force. 
 

Ingrédients pour 4 personnes : 

1 kg d’oignons doux bio - 1 litre d’eau filtrée - 2 cubes de bouillon de légumes bio - 1 verre de 

vin blanc bio sec - Fleur de sel de Guérande - 1 pincée de muscade - 150 gr de Comté bio râpé - 100 gr de croû-

tons grillés salés. 
 

     Dans une poële, faire revenir à l’huile d’olive les oignons émincés jusqu’à ce qu’ils soient dorés mais non 

grillés (réduction environ 50%). Dans un faitout, mettre les oignons grillés et l’eau. Ajouter les bouillons-cubes 

préalablement humidifiés et écrasés à la fourchette. Saler, poivrer. Porter à ébullition. Faire mijoter 10 mn. Ré-

duire le mélange à l’aide d’un mixer pour qu’il n’y ait plus de gros morceaux d’oignons (attention ! ne pas faire 

de la purée, on garde les petits morceaux !). Ajouter le vin blanc. Faire bouillir encore 10 mn. 

L’alcool du vin est alors évaporé, ce qui rend la soupe accessible aux enfants. 

Goûter et ajuster l’assaisonnement. 

Servir très chaud. 
 

En mode collectivité, les convives ajoutent dans leur bol le râpé puis les croûtons (dans cet ordre) 

qui sont servis séparément. 

En mode famille et dans les bonnes maisons, la soupe est servie au bol, avec croûtons puis Comté 

(dans cet ordre) placés sur la soupe chaude, les bols mis au four quelques minutes (fonction du 

grill) jusqu’à obtenir une croûte dorée. Servir le bol bouillant dans une soucoupe ou une assiette 

pour ne pas se brûler. Bon appétit !  

Jean-Noël CORDIER et recette par Franck NESPOULET 
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Culte « autrement » 

autour de paroles et musique de Léonard Cohen 

 
Le culte du 19 janvier à Bagard se révè-

le différent cette fois, marqué par une 

présentation passionnante de Franck 

Nespoulet sur la vie et l’œuvre de Léo-

nard Cohen. C’est sur un diaporama soi-

gneusement préparé, que Franck plonge 

l’assemblée dans l’univers de cet artiste 

emblématique, dont les chansons em-

preintes de poésie et de spiritualité ont 

marqué plusieurs générations.  

     Léonard Cohen qui est né en 1934 à 

Montréal, fut d’abord poète et roman-

cier avant de se tourner vers la musique dans les années 1960. Son style uni-

que, mêlant folk et influences liturgiques, ainsi que sa voix grave et envoû-

tante, lui ont valu une reconnaissance internationale. Parmi ses chansons les 

plus célèbres, "Suzanne", "Hallelujah", "Bird on the Wire" ou encore "Dance Me to the End of Love" ont tra-

versé les décennies et inspiré de nombreux artistes. Ses textes, 

souvent empreints de mélancolie et de spiritualité, abordent 

des thèmes universels comme l’amour, la solitude et la quête 

de sens.  

     Au fil de la présentation, Franck illustre aussi son propos 

par des extraits musicaux de l’artiste ou à la guitare, provo-

quant ainsi une certaine émotion. Pour les plus anciens, ces 

mélodies ravive des souvenirs, tandis que d’autres découvrent 

avec émerveillement l’intensité et la profondeur de son œuvre. 

L’atmosphère était empreinte de recueillement et aussi d’ad-

miration, et chacun se laisse emporter par la voix inimitable de 

Cohen et la richesse de ses paroles.  

     Ensuite, pour tous ceux qui le pouvaient c’est à Béthanie que l’on s’est retrouvé dans la convivialité autour 

d’un repas partagé. Chacun avait apporté un plat salé ou sucré, ou bien des boissons et les échanges se sont 

prolongés, certains discutant encore de Cohen et de son héritage musical, d’autres profitant simplement de 

l’occasion pour partager un moment chaleureux avec son voisin, sa voisine. Cette journée restera dans les mé-

moires comme un moment de culture et de partage.  

Annie VOLPELIERE 
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La confession de Foi de Nicée 

 
Nous croyons en un seul Dieu, le Père tout-puissant 

créateur du ciel et de la terre, de toutes les choses 

visibles et invisibles. 

 

Nous croyons en un seul Seigneur, Jésus-Christ, 

le Fils unique de Dieu, né du Père avant tous          

les siècles 

Dieu venu de Dieu, lumière issue de la lumière, 

vrai Dieu issu du vrai Dieu, engendré et non créé, 

d'une même substance que le Père et par qui        

tout a été fait ; 

qui pour nous les hommes et pour notre salut, 

est descendu des cieux et s'est incarné par               

le Saint-Esprit  

dans la vierge Marie et a été fait homme. 

Il a été crucifié pour nous sous Ponce Pilate, 

il a souffert et il a été mis au tombeau ; 

il est ressuscité des morts le troisième jour, 

conformément aux Ecritures ; 

il est monté aux cieux où il siège à la droite du Père. 

De là, il reviendra dans la gloire pour juger          

les vivants et les morts, 

et son règne n'aura pas de fin. 

 

Nous croyons en l'Esprit Saint, 

qui règne et qui donne la vie, 

qui procède du Père et du Fils, 

qui a parlé par les prophètes, 

qui, avec le Père et le Fils, est adoré et glorifié. 

 

Nous croyons l'Eglise une, sainte, universelle          

et apostolique. 

Nous confessons un seul baptême pour la rémission 

des péchés ; 

nous attendons la résurrection des morts 

                      et la vie du monde à venir. 

 

Semaine de l’unité des Chrétiens 

Faut-il vraiment dédier une semaine à l’unité des 

chrétiens, comme on dédie une journée à la femme 

ou une journée aux aveugles ? Comme c’est le cas 

pour les autres causes, ces journées ou semaines si-

gnifient au moins une chose, c’est que l’on estime 

que ces sujets n’ont pas la place qu’ils devraient 

avoir dans notre quotidien. Une société en bonne 

santé ne devrait avoir besoin de journées spéciales 

pour donner de la place à ses handicapés, à ses fem-

mes, à ses enfants, à ses personnes âgées.  

Une Eglise en bonne santé ne devrait pas avoir be-

soin d’une semaine de l’unité si elle vivait celle-ci 

au quotidien. C’est bien à cause de nos manque-

ments que nous avons besoin de ces rappels du ca-

lendrier que sont nos semaines ou journées dédiées.  

En ce qui nous concerne, il est réjouissant de consta-

ter que les Eglises du secteur ne se retrouvent pas 

qu’une fois par an pour cet événement, mais vivent 

cette unité tout au long de l‘année de multiples ma-

nières. L’Olivier en rend régulièrement compte. 
 

C’est le 18 janvier à Cardet que la rencontre a lieu 

cette année autour du Symbole de Nicée, cette an-

cienne confession de foi de l’Eglise accompagnée de 

cette question posée par Jésus à Marthe : Crois-tu 

cela ?  
 

L’avantage du symbole de Nicée est que cette 

confession de foi est bien antérieure à nos divisions 

actuelles et rassemble toutes les dénominations chré-

tiennes actuelles. Catholiques, Orthodoxes et la ma-

jorité des Protestants ont ainsi l’occasion de se ren-

dre compte qu’ils partagent la même manière de dire 

leur foi. Encore faut-il, 1700 ans plus tard, oser la 

question : Comment croyons-nous cela aujourd-

’hui ? Encore faut-il oser ensemble ce que nos pré-

décesseurs ont osé : formuler la foi pour l’ensemble 

des Chrétiens dans un contexte culturel donné. Le 

chantier est ouvert pour l’Église du 21e siècle !  
 

En signe de cette volonté de croire ensemble, l’of-

frande de la célébration a été donnée au Conseil Oe-

cuménique des Eglises qui œuvre au rapprochement 

entre les Chrétiens de tous bords dans le monde en-

tier. 

Jean-Luc BLANC 
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Lectures bibliques 

 

 

Activités régulières  
 

Conseil presbytéral 

de l’E.P.R.E. du Pas-des-Cévennes  

Annonce faite au préalable 
 

Halte prière  
 

le lundi de 18h à 19h 

à la salle annexe du temple d’Anduze 

 

  6 avril : Esaïe 43.16-21, Philippiens 3.8-14, Jean 8.1-11 

13 avril : Esaïe 50.4-7, Philippiens 2.6-11, Luc 19.28-40  

20 avril : Actes 10.33-43, Colossiens 3.1-4, Jean 20.1-9 

27 avril : Actes 5.12-16, Apocalypse 1.9-19, Jean 20.19-31  

 

  4 mai : Actes 5.27-41, Apocalypse 5.11-14, Jean 21.1-19  

11 mai : Actes 13.14-52, Apocalypse 7.9-17, Jean 10.27-30 

18 mai : Actes 14.21-27, Apocalypse 21.1-5, Jean 13.31-35 

25 mai : Actes 15.1-29, Apocalypse 21.10-14 ; 22-23, Jean 14.23-29 

 

  1 juin : Actes 7.55-60, Apocalypse 22.12-20, Jean 17.20-26  

  8 juin : Actes 2.1-11, Romains 8.8-17, Jean 14.15-26 

15 juin : Proverbes 8.22-31, Romains 5.1-5, Jean 16.12-15  

22 juin : Genèse 14.18-20, 1 Corinth. 11.23-26, Luc 9.11-17 

29 juin : 1 Rois 19.16-21, Galates 5.1-18, Luc 9.51-62 

 

Lundi 21 avril 

 

L’E.P.R.E. du Pas-des-Cévennes  

vous invite 
 

à la traditionnelle sortie omelette 

du lundi de Pâques 
 

chez la famille CORDIER 

843, chemin de Peyremale à Bagard 
 

R.V. 10h30 pour une randonnée  
 

déjeuner partagé à partir de 12h30 

 

Lundi 9 juin 
 

Repas à 

 Saint-Sébastien 
 

R.V. 12h30 au foyer communal 

  

Célébrations de Pâques  

 

                    Labahou 

        mercredi 23 avril à 15h 
 

                             Montvaillant  

                     vendredi 25 avril à 11h 

 

Un nouveau logo pour l’E.P.R.E.F. 

 

Le 25 janvier 

dernier à Sète 

le nouveau pré-

sident de la Fé-

dération protes-

tante de France Christian Krieger a dévoilé la nou-

velle identité de cette instance qui fête cette année 

ses 120 ans  

     L'élaboration de ce nouveau logo a nécessité de 

longs mois de réflexion et de concertation de la part 

de plus de trente personnes de toutes les sensibilités 

du protestantisme. Elle va, nous l’espérons tous, 

contribuer à conforter le lien fédératif qui unit nos 

diverses Eglises et institutions, tout en nous proje-

tant vers l’avenir avec confiance et espérance.  

     Finis les dégradés de vert et la symbolique un 

peu floue de l’ouverture au monde sans références 

chrétiennes évidentes… C’est désormais le bleu qui 

domine et le retour de la colombe qui représente 

l’Esprit Saint, de la croix, la croix huguenote en 

l'occurrence, mais chamboulée, actualisée pour si-

gnifier une dynamique renouvelée : Protestants, 

engagés au coeur de ce monde. Ce nouveau logo 

veut redessiner les missions de la F.P.F. : rassem-

bler (les expressions du protestantisme en France) 

représenter (le protestantisme auprès des pouvoirs 

publics et des institutions de notre pays), témoigner 

de l’Evangile, et servir en acte et en parole ce mê-

me Évangile qui nous fait vivre.  

     Ces quatre verbes veulent construire une parole 

commune, tâche parfois ardue, mais ô combien pré-

cieuse pour notre famille spirituelle si diverse ! Ce 

nouveau logo sera également comme une reconnais-

sance de notre référence à l’histoire des Protestants 

de France, ce dont personnellement je me réjouis !  

     C’est donc avec bonheur que L’Olivier vous pré-

sente cette nouvelle identité visuelle de la Fédéra-

tion protestante de France !  

 

Françoise DELANNOY-VALLAT (pasteur retraitée) 

 

 

Rencontre de Béthanie à 18h 
 

Conférence 
 

vendredi 25 avril  
 

 Jean-Claude Basset  
 

« Le dialogue inter religieux cela change quoi ? » 



9 

 

ŒUVRES ET INSTITUTIONS 

DES DIACONNESSES de REUILLY 
 

 Maisons de retraite  

salle culturelle 
 

LABAHOU : 
tous les mercredis 15h30 

 
 

MONTVAILLANT : 
le second vendredi  

de chaque mois 11h 
 

Aumônière : 

Pasteure Christine Kling 

CALENDRIER 

 

AVRIL 
 

 

Vendredi 4  

Assemblée générale de Béthanie 

17h Béthanie 
 

 

Dimanche 6 : culte 10h30  

Générargues 
 

 

Jeudi 10 

Etude biblique 

17h presbytère Anduze 
 

 

Dimanche 13 : culte 10h30  

Anduze 
 

 

Jeudi 17 

Repas liturgique du Jeudi Saint 

19h presbytère Anduze 

(pas d’étude biblique) 

 

 

Dimanche 20 : culte 10h30 

Pâques (Cène) 

Saint-Sébastien-d’Aigrefeuille 
 

 

Lundi 21 

Sortie omelette 

(voir encart page précédente) 
 

 

Dimanche 27 : culte 10h30  

Anduze 
 

 

MAI 
 

 

Dimanche 4 : culte 10h30  

Générargues 
 

 

Dimanche 11 : culte 10h30 

Anduze 
 

 

Jeudi 15 

Etude biblique 

17h presbytère Anduze 
 

 

Dimanche 18 : culte 10h30 

Bagard  
 

 

Jeudi  22 

Etude biblique 

17h presbytère Anduze 

 

Dimanche 25 : culte 10h30  
 

Culte en commun avec le 

Pôle de la Fédération  

protestante de France 

temple de Lézan 
 

 

JUIN 

 

Dimanche 1er : culte 10h30 

Générargues 
 

 

Jeudi 5 

Etude biblique 

17h presbytère Anduze 
 

 

Dimanche 8 : culte 10h30 

Pentecôte (Cène) 

Anduze  

 

Lundi 9 

Repas Saint-Sébastien 

12h30 au foyer communal 
 

 

Jeudi 12 

Etude biblique 

17h presbytère Anduze 

 

Dimanche 15 : culte 10h30 

Bagard 
 

 

Jeudi 19 

Etude biblique 

17h presbytère Anduze 
 

 

Dimanche 22 : culte 10h30 

Anduze 
 

 

Jeudi 26 

Etude biblique 

17h presbytère Anduze 
 

 

L’Eglise du Pas-des-Cévennes et 

le Centre Carrefour Béthanie 

s’associent pour le départ en  

retraite du couple pastoral 
 

Dimanche 29 : culte 10h30  

Béthanie 

(Bagard en cas de mauvais temps) 
 

suivi du verre de l’amitié et  

d’un repas en commun à Béthanie 
 

 

Librairie Certitude 

 Anduze 

(Bibles, livres, calendriers, cartes…) 

 

 FONDATION ROLLIN 
 

Cultes assurés tour à tour  

par les pasteurs du secteur 
 

tous les vendredis à 10h30 

 

 Réponses au Jeu  
 

  1 -  D   Esther 2.17-18 
 

  2 -  A   Jacques 4.8  
 

  3 -  B   Juges 16.31 
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Âgisme (2/2) 
 

 

Ce terme correspond à une réalité sociale nouvelle : un contexte démographique, économique et                                        

socio-politique inédit, et des valeurs qui exaltent la jeunesse. 
 

   Les personnes âgées de 60 ans et plus représentent aujourd'hui plus de 20% . Cette proportion, sans doute jamais at-

teinte auparavant, va continuer à croître régulièrement et pourrait s’élever à 30 % en 2025 alors que la fécondité s’éta-

blit à 1,6 enfants/femme en 2024. Mais entre 60 et 120 ans, limite actuellement posée par la vie, la tranche d’âge est 

large et il est difficile de la catégoriser d’un mot. Le dico de 84 distinguait déjà « les jeunes vieux » entre 60 et 75 ans, 

voire 80 ans, et les « vieux-vieux » plus âgés. On voit dès lors se dessiner deux catégories de vieux, l’une étant définie 

paradoxalement de « jeune », l’autre pour laquelle le terme « vieux »  se voit doubler. On parlera aujourd’hui plus vo-

lontiers  :  de « retraités » ou de « seniors » et de « personnes âgées (P.A.) dépendantes ». 

L’âgisme s’exerce différemment à l’égard de ces deux catégories de population, dont voici la deuxième. 
 

 

 

     Les vrais vieux sont aujourd’hui ceux qui se dégradent, se démentifient et meurent. Autrefois, la mort était 

répartie sur tous les âges de la vie. Aujourd’hui, plus de 80 % des décès ont lieu après 65 ans. Les vieux ont 

hérité de la mort et, tout à la fois, ont perdu la sagesse prêtée à ceux qui réussissaient à survivre malgré les 

épreuves. Celle-ci n’est plus reconnue quand l’espérance de vie avoisine les 80 ans et le respect accordé aux 

anciens déjà tout proches de Dieu s’efface avec le déclin de la religion et de la croyance en la survie. C’est 

tout proches de la mort qu’ils sont désormais et, dans notre société thanatophobe, il convient de les tenir à dis-

tance pour mieux se protéger de l’angoisse qu’ils font naître. 

 

     L’expression même PA dépendantes fait de la vieillesse le réceptacle de tous les « moins », extraits des 

autres âges : moins d’aptitudes physiques, moins de facultés d’adaptation, moins de résistance… ce qui néces-

site l’assistance et la prise en charge. Dans les lieux qui leur sont consacrés, les EHPAD, qui stigmatisent par 

la dépendance toute personne qui y entre, la ségrégation est forte et l’infantilisation guette. L’ humain risque 

de disparaître derrière la rationalisation des aides et des tâches et de se retrouver réduit à son corps usé, géré 

avec des moyens matériels et humains qu’il est convenu de reconnaître insuffisants. Durant la canicule de 

2003, 15000 P.A. sont décédées en France, une surmortalité qui n’a touché aucun des autres pays voisins eu-

ropéens. Diverses raisons ont été avancées : les effectifs réduits du mois d'août, l’isolement et l’absence de la 

famille, mais il est clair que la mobilisation a été moindre et plus tardive que s'il s’était agi d’une autre catégo-

rie d’âge. Certains commentateurs n’ont pas hésité à faire allusion à tous ces vieillards qui ne demandent qu’à 

mourir. La discrimination dans les soins est un risque réel. 

 

     L’âgisme n’est pas lié à un conflit de générations, mais beaucoup plus gravement, il exprime une tension 

du corps social dans un moment de crise identitaire et de bouleversement des valeurs. Au grand âge, la vieil-

lesse fait figure de malédiction. Les vieux sont porteurs de la décrépitude et de la finitude humaine et, comme 

tels, ils font peur. Seniors et vieillards pèsent économiquement, mais de façon diamétralement opposée, les 

premiers du poids de leurs revenus qui en font des privilégiés, les seconds du poids de leurs maladies qui en 

font des déshérités. Les usurpateurs sont devenus des fardeaux et les nantis des exclus. Rejet, pitié et devoir de 

prise en charge composent un mélange trouble. 

    

     En valorisant le faire et le paraître sur l’être, l’agir sur le relationnel et la parole, le futur sur le présent, la 

société ne peut que générer une représentation négative de la vieillesse. Changer le regard sur les vieux ne sera 

possible qu’au travers d’un nouvel équilibre social qui reste à découvrir.  

                                                                                                                                                                               
 

Résumé de l’article de J. Trinquaz, in « Nouveau dictionnaire critique d’action sociale », Bayard  1995 

 
 

Françoise DELANNOY 

 

Terme apparu en 1984 : attitude et comportement visant à déprécier les individus du fait de leur âge. 

Terme formé  par analogie avec racisme. Il s’emploie plus particulièrement pour désigner la discrimination dont 

sont victimes les personnes âgées. Le Larousse 1989 dit : attitude de discrimination ou de ségrégation à l’encontre 

des personnes âgées. 

L'âgisme au grand âge  
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Et Dieu dans tout ça?  
 

Vendredi 6 décembre 2024, conférence animée par Claude Baty  

(pasteur et ancien président de la Fédération Protestante de France) 

 

Et Dieu dans tout ça ? Telle était la question que posait Jacques Chancel à la fin de 

chacun de ses interviews à une époque, pas si lointaine où tout le monde avait enco-

re une petite idée de la religion, de Dieu. Claude Baty nous invite donc à reprendre 

la même question, mais dans un contexte sociétal qui a radicalement changé. C’est 

parce que nos sociétés sont en plein mouvement que nous avons besoin, en tant 

qu’Eglise dans le monde, d’analyser ce qui en constitue les forces motrices, le tout 

ça de la question. C’est d’ailleurs le projet général des rencontres de Béthanie. Or, 

cela ne vous aura certainement pas échappé, nous vivons en plein paradoxe. A un 

moment où les références religieuses s’effacent pour les uns, d’Afganistan aux Etats

-Unis elles redeviennent essentielles pour les autres, à un moment où ici le doute a  

pris la place des dogmatismes, ailleurs des croyances religieuses en contradiction 

avec tout ce que la raison nous permet de savoir, prennent le pouvoir.  
 

Avec l’accession au pouvoir de croyants radicaux, fondamentalistes ou intégristes, la question de Dieu est à 

nouveau incontournable. Quel rôle Dieu, ou plutôt les idées que nous avons de Dieu, jouent-elles dans notre 

société, dans la manière dont nous percevons le monde, le tout ça de la question ?  
 

C’est un parcours à travers les diverses compréhensions de la question et les réponses que l’on peut lui appor-

ter que Claude Baty nous conduit montrant aussi que la question et ses sous-entendus sont peut-être moins 

nouveaux que ce que l’on imagine quelques fois…. 

 

Un courageux et lucide serviteur des Lumières, 

Guillaume Chrétien Lamoignon de Malesherbes  
 

Vendredi 17 janvier 2025, conférence animée par Dominique Biloghi 

 

Si les rencontres de Béthanie ne sont pas des réunions d’historiens, mais un lieu 

de réflexion sur la société en lien avec le protestantisme, elles veulent faire à 

l’histoire la place qui lui est due. En effet, nous avons conscience que notre vision 

du monde s’enracine dans l’histoire, dans un passé commun qu’il nous faut pen-

ser et analyser afin de mieux comprendre le présent. Parmi nos conférenciers, no-

tre historien, c’est le professeur Dominique Biloghi. Pour les participants, il fait 

maintenant figure d’habitué, et ses talents de conférencier faisant de chaque pres-

tation un événement attirent toujours un public acquis à l’avance.  
 

Cette année, il nous entraîne à la rencontre de Guillaume Chrétien de Lamoignon 

de Malesherbes (1721-1794). Brillant intellectuel, orateur remarquable, Guillau-

me Chrétien de Lamoignon de Malesherbes est partisan de la liberté de penser et 

des idées de justice et d'humanité, ami des encyclopédistes auxquels il apporte tout son soutien en tant que 

chef de la censure royale.  Profondément modernes, les luttes qu’il mène représentent autant de combats 

contre les absolutismes, ce qui l’amène, évidemment, à s’opposer au roi, risque qu’il prend sans hésiter. Ses 

relations avec la monarchie deviennent ensuite difficiles, conflictuelles puisqu’il n’hésite pas à s’opposer fron-

talement au roi. A la Révolution, Malesherbes quitte la France, mais lorsqu'il apprend que la Convention va 

juger son roi, il revient au mois de juin 1792 pour le défendre, et avec ce qui peut nous apparaître comme une 

grande naïveté, le septuagénaire qu’il était devenu demande à être le défenseur de son ancien maître. Après le 

procès et la mort du roi, il reste à Paris, ce qui lui vaudra, en décembre 1793, d’être arrêté, emprisonné et guil-

lotiné. Sa nomination à l'unanimité à l'Académie ne lui a pas évité l’échafaud… 
 

Lutter contre les absolutismes… Le combat de Guillaume Chrétien de Lamoignon de Malesherbes n’est mal-

heureusement pas achevé et on peut se demander s’il le sera un jour. 

Jean-Luc BLANC 

Conférences de Béthanie  
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La guerre des Camisards  

L’histoire et la légende 
 

Marianne Carbonnier-Burkard 

Alcide Editions, la fuite des Protestants et l’apparition des « prophètes » 

Prix : 18 € (157 pages) 
 

     Pourquoi un ouvrage de plus sur cette guerre des Camisards, qui nous sem-

ble déjà si familière et parcourue par nombres d’érudits ? N’avons-nous pas 

déjà sur nos étagères des récits et des histoires, des ouvrages savants aussi, et 

ne disposons-nous pas par ailleurs  d’un musée de référence à quelques mi-

nutes de voiture ? Il me semble pourtant qu’il y a plusieurs raisons de re-

commander ce livre passionnant. 

     D’entrée, Marianne Carbonnier Burkard, historienne reconnue de cette 

période de l’histoire de France, note que  pour la plupart, ces résistants qui 

sont « passés à l’acte » en 1702 font partie d’une génération qui a grandi après 1685 et la 

Révocation de l’Edit de Nantes. Preuve de la vivacité de l’ancrage souterrain de la Réforme dans les familles 

cévenoles alors que le pouvoir royal la pensait éradiquée. 

     Elle rappelle aussi opportunément  comment  toute cette période de lutte acharnée (1702-1710) est influen-

cée par le contexte des guerres menées par Louis XIV avec le  reste de l’Europe. Anglais et Hollandais no-

tamment ont tenté de soutenir cet ennemi intérieur cévenol pour affaiblir le monarque, mais sans efficacité 

réelle, abandonnant la résistance à ses désillusions et à ses propres forces. 

     Le lecteur découvrira un chapitre particulièrement intéressant et me semble-t-il original consacré au pro-

phétisme et aux  conditions de son succès et de ses errements. L’autrice souligne à quel point ces dix années 

de combats sporadiques ont nourri jusqu’à nos jours une légende qui s’affranchit quelquefois des faits histori-

ques, lesquels sont rigoureusement rapportés par ailleurs. 

     Enfin, la présentation éditoriale de l’ouvrage (Alcide est un éditeur nîmois réputé pour la qualité de ses pu-

blications) contribue très largement au plaisir de lecture. L’iconographie est remarquable et judicieusement 

répartie dans le texte : documents, estampes, affiches, lettres et témoignages de certains des protagonistes 

comme Cavalier ou l’intendant Basville, mais aussi bien d’autres. On découvrira par exemple deux courriers 

étonnants adressés par Cavalier au Roy, témoignant de la part du chef cévenol d’un niveau de culture et de 

maîtrise des codes épistolaires sans doute très au-dessus de la moyenne. 

     On y trouvera aussi, et c’est bien précieux, un index des principaux personnages avec leur renvoi dans les 

pages du livre et bien sûr une bibliographie exhaustive. 

     Voilà un ouvrage qui vous permettra d’actualiser vos souvenirs, de revenir peut-être sur quelques idées 

reçues, et qui devrait attirer une frange de nouveaux lecteurs plus jeunes, en raison de sa présentation moder-

ne, imagée et dynamique. 

                                                                                                                                 François d’HAUTEVILLE 

Plaisir de lire 

 

Dans nos familles 
 

- Marie-Hélène CATHELOT décédée à l'âge de 57 ans. A été inhumée le 30 décembre 2024 à Anduze. 

- Bruno CRESPI décédé à l’âge de 68 ans. A été inhumé au cimetière de Tamaris où a aussi eu lieu aussi la 

cérémonie le 7 janvier. 

- Simone REBOUL décédée à l’âge de 92 ans. A été inhumée le 13 janvier au cimetière de Générargues, la 

cérémonie ayant eu lieu au temple de Générargues. 

- Aimée POUJOL décédée à l’âge de 87 ans. A été inhumée à Génolhac le 22 janvier, la cérémonie ayant eu 

lieu à Anduze. 

- Thierry TRAVIER décédé à l’âge de 56 ans. A été inhumé à Vézénobres le 3 février, le service funèbre 

ayant eu lieu au temple de Bagard 

- Jean-Martin DIREMBERGER décédé à l’âge de 78 ans. A été inhumé à Bagard le 5 février, le service funè-

bre ayant eu lieu au temple de Bagard.  

- Hélène Catherine BARBETTI décédée à l’âge de 75 ans. A été inhumée au cimetière de Saint-Sébastien-

d’Aigrefeuille le 6 mars, la cérémonie ayant eu lieu au temple de Générargues. 

- Jeanne PRIVAT (Zoisic) décédée à l’âge de 98 ans. A été inhumée au cimetière de Générargues le 7 mars, 

la cérémonie ayant eu lieu au temple de Générargues. 
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                  Proposition de la librairie Certitude 
 

                         Vie et destin de Jésus de Nazareth  

Daniel Marguerat 

Paris, édition du Seuil, 2019 

Vie et destin de Jésus de Nazareth 

Prix : 23 €  
 
   

Bien que tout, semble-t-il, ait été dit, prêché, discuté et écrit sur Jésus depuis 

2000 ans, il continue de fasciner… l’énigme Jésus résiste toujours. 

L’objet du livre est de remettre l’ouvrage sur le métier et faire un portrait du 

Jésus de l’histoire. L’entreprise se veut sérieuse, mais elle est difficile. 

 

Au début de l’enquête… 

L’auteur rappelle que le christianisme vit d’une particularité unique dans le 

monde des religions :       

le Seigneur dont il se réclame appartenait à une autre religion, le judaïsme, 

qu’il n’a jamais eu l’intention de quitter. L’action de Jésus visait à réformer la 

foi d’Israël, et c’est à l’échec de cette réforme que le christianisme doit sa nais-

sance. 

Pourquoi alors mener une nouvelle enquête maintenant (en 2018) ?  

 

a) Nous avons accès à de nouvelles ressources et à de nouvelles recherches : des recherches archéologiques à 

Jérusalem même ont mis à jour de nouvelles constructions, de nouveaux objets qui nous donnent une image 

plus précise de la vie quotidienne au 1er siècle. L’étude des textes extra-canoniques s’est accélérée, les évan-

giles apocryphes livrent des aspects méconnus de Jésus, et la lecture approfondie des historiens juifs, dont Fla-

vius Josèphe, donne accès à des informations de première main. 

—> au final, nous en savons plus qu’avant sur le monde de Jésus. 

b) Les historiens se posent de nouvelles questions, que ne se posaient pas les générations précédentes : com-

ment vivait-on dans la société palestinienne au 1er siècle en ayant un père qui n’était, semble-t-il, pas son pè-

re ? 

 

Jésus a-t-il eu un maître spirituel ? Ne fut-il pas autant poète que prophète ? Pourquoi a-t-il accompli tant de 

guérisons et d’exorcismes à la manière des chamans ?  Quelle fut au juste son originalité face aux rabbis de 

son temps ? Pourquoi est-il monté à Jérusalem à la fin de sa vie ? 

L’historien, pour reconstruire la vie du Nazaréen, travaille sur indices, à la manière d’une enquête policière : il 

scrute l’obscurité et devine qui Jésus fut et comment il apparut à ses contemporains. 

Avec le recul critique qui s’impose, car il faut comparer les informations qui divergent et parfois se contredi-

sent. De même avec les témoignages, qui sont souvent imbibés de la croyance des auteurs… 

Daniel Marguerat ne prétend nullement livrer au lecteur le vrai Jésus : toute 

description du passé, dit-il, est une reconstruction conditionnée au regard de 

ceux qui examinent ce passé. L’auteur peut, en revanche, livrer un Jésus possi-

ble, probable, vraisemblable même, dont le portrait est minutieusement contrô-

lé par l’analyse rigoureuse des sources. 

 

En historien honnête, l’auteur renonce aux certitudes absolues. Il est croyant et 

même théologien chrétien, et son travail porte l’espoir que le lecteur, la lectrice 

comprenne mieux pourquoi la figure de Jésus de Nazareth continue à fasciner 

l’humanité, croyante ou non. 

 

Une remarque intéressante rejoint une question que nous pourrions nous poser : 

la recherche sur le Jésus de l’histoire pourrait-elle être dangereuse pour la foi 

chrétienne ? On entend dire que le travail des historiens sape inutilement les 

bases d’une croyance bimillénaire. Est-ce vrai ? 

Laetitia GASCUEL 
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Les Protestants et la Bible (suite et fin) 

Les premiers dimanches, notre culte est célébré au temple de Générar-

gues : n’hésitez pas à y venir en avance, à vous y attarder après le can-

tique final, voire à réserver une visite particulière à un horaire de votre 

choix : cette exposition mérite mieux qu’un simple coup d’oeil !  

Lors de sa première présentation à Villefranche-sur-Saône, elle est il-

lustrée par une immense table de Bibles et de Psautiers présentant cer-

taines éditions très précieuses, occasion de partage, de discussions, d’é-

changes avec les visiteurs. 

Ci-dessous pour rappel, liste des panneaux (photos du 2 mars dernier). 

1 - Sola scriptura - Par l’Écriture seule 

Où l’on apprend que c’est à l’âge de 20 ans que Mar-

tin Luther a ouvert une Bible pour la première fois, 

et que ce fut pour lui l’occasion du plus grand éton-

nement. 
 

2 - Traduire sans trahir 

Où il est dit que la Bible en usage au Moyen Age, la 

Vulgate, est pleine d’approximations, et qu’on doit à 

Erasme une version corrigée ainsi que l’établisse-

ment d’un texte original grec plus fiable, lequel ser-

vira de base aux traducteurs de la Renaissance dont 

Lefèvre d’Étaples (en français), Martin Luther (en 

allemand) et Olivétan (en français). 
 

3 - L’autorité de la Parole 

Où l’on contemple une gravure de propagande pro-

testante de 1560 montrant que tous les symboles de 

l’autorité du dogme et du magistère catholiques ne 

comptent pour rien en regard du texte biblique. 
 

4 - Si l’on ne me convainc par l’Écriture 

Où l’on constate que, grâce à la Bible lue et étudiée, 

frère Martin le petit moine augustin a tenu tête à l’in-

faillible chef de la toute puissante Église romaine. 
 

5 - La Bible, musique et chant 

Où il est dit que la Réforme encourage le chant d’as-

semblée, et sollicite dans ce but, poètes et musiciens. 
 

6 - La Bible... combien de livres ? 

Où l’on découvre, selon les deux canons et les titres 

de livres inconnus de la plupart des Protestants, que 

la réponse à la question va de 66 à 81. 
 

7 - La lecture clandestine 

Où l’on apprend que la Bible est le livre le plus cen-

suré au monde, et que la persécution vise à la fois les 

ouvrages reliés et leurs lecteurs. 
 

8 - La Bible lue se multiplie 

Où Victor Hugo, enfant émerveillé, raconte sa dé-

couverte d’une Bible en haut d’une armoire. Où l’on 

apprend que son siècle verra la diffusion mondiale 

de 17 millions de Bible, en 597 éditions. 
 

9 - Bible et résistance 

Où l’on découvre que le pasteur allemand résistant 

Dietrich Bonhoeffer dut abandonner sa Bible person-

nelle lors de son internement par les nazis, et qu’elle 

est aujourd’hui exposée dans une vitrine au mémo-

rial du camp de concentration de Buchenwald.       ... 
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...Extrait de la Déclaration de Barmen (1934) par 

l’Église confessante, très minoritaire en Allemagne : 

Nous rejetons la fausse doctrine selon laquelle 

l’Église pourrait abandonner le contenu de son mes-

sage aux courants successifs et changeants de 

convictions idéologiques et politiques...  

Cependant on pouvait lire dès fin 1933 dans le jour-

nal des Chrétiens allemands, soumis au futur État 

nazi : Nous attendons de notre Eglise nationale 

qu’en tant qu’église du peuple elle se libère de tout 

ce qui n’est pas allemand dans le culte et dans la 

confession en particulier de l’ancien testament et de 

son héritage juif. 
 

10 - Ecoles bibliques - Comprends-tu ce que tu 

lis ? 

Où est rappelée l’action pédagogique sans précédent 

développée pour faire découvrir la Bible, en particu-

lier auprès des enfants. 
 

11 - La lecture de la Bible comme lieu de partage 

Où l’on voit que la lecture qui jadis divisait les Chré-

tiens peut aussi les réunir. Où l’on déplore que les 

manières de lire ne soient pas toutes égales en exi-

gence, depuis la lecture fondamentaliste jusqu’à la 

lecture critique, et que soit si escarpé le chemin de la 

lecture commune. 
 

12 - Ils étaient assidus à l’enseignement des apô-

tres, à la communion fraternelle, au partage du 

pain et aux prières 

Où l’on admire l’image de Pentecôte par le Greco  ...  

...et le tableau dressé par le livre des Actes, non sans     

remarquer que la vision communautaire idyllique est 

contrebalancée par de sérieuses discussions, pour ne 

pas dire divisions, dès le premier siècle, rapportées 

dans les textes bibliques. 
 

13 - Quand ils le virent, ils se prosternèrent. Mais 

quelques-uns eurent des doutes. 

Où Jésus libère de l’exigence de perfection : il en-

voie les disciples avec leurs certitudes mais aussi 

avec leurs doutes. Où l’on remarque dans ce texte 

tardif de l’Evangile de Matthieu une formule baptis-

male trinitaire, unique dans toute l’Écriture. 
 

14 - Partager le beau, le bien et le vrai 

Où l’on se demande si ce partage n’est pas une clé 

pour grandir et se rapprocher les uns des autres, et où 

l’on est ému grâce à un dessin de Samivel. 
 

15 - Dans la maison de mon Père, il y a beaucoup 

de demeures 
Où l’on s’étonne devant un arbre de 2000 ans au 

branchage bien enchevêtré. 
 

16 - Partager... demain ? Les religions nous en-

combrent. Seule la foi est importante. Et la fra-

ternité qu’elle suppose. 

Où il est rappelé, sous une icône très ancienne, que 

doute et certitude sont inégalement répartis chez les 

humains, et donc chez les croyants, et où on lit une 

phrase de Martin Luther King qui relativise toute 

chose. 

 

Un jeune breton se convertit au protestantisme vers 1870 
 

Certaines illustrations de l’exposition font entrer le lecteur dans la petite histoire, et gagnent à être connues, 

témoin cette peinture de Louis Caradec de 1870 intitulée Corentin lit Jean 3.16 : Histoire vraie et touchante 

de la conversion d’un jeune breton catholique au protestan-

tisme. Il veut partager sa foi en lisant la Bible avec sa fa-

mille. Son père tente de le dissuader :  
 

- C’est aux prêtres à nous expliquer et à nous lire de telles 

choses, et pas à toi. Tu sais, Corentin, que les prêtres nous 

disent que nous n’avons pas le droit d’interpréter les Écri-

tures à notre manière, et que nous devons obéir à l’Égli-

se… 

- Oui, cher père, mais puisque Dieu nous a donné la rai-

son, c’est pour que nous en fassions usage. Nous avons 

non seulement le droit de lire ce livre, mais le devoir, n’im-

porte ce que diraient tous les prêtres du monde.  

- Tu déraisonnes, mon fils, si notre curé t’entendait il nous 

ferait chasser de notre ferme. 
 

Le lendemain en rentrant chez lui, après son travail, Coren-

tin trouvera sa Bible brûlée par le prêtre qui l’a enlevée. Son père lui dira qu’il doit quitter la maison, et Co-

rentin devra s’exiler. (Voir en marge du panneau 7) 



16 

 

LE JEU  
 

1) Quel a été le destin d’Esther ? 
 

A - Elle est devenue très âgée 

B - Elle a hérité d’une fortune 

C - Elle professé la bonne parole   

D - Elle est devenue reine 

 
2) Dans quelle épitre peut-on lire «Approchez-vous de 

Dieu et il s’approchera de vous »  
 

A - Jacques        B -  Pierre        C - Jean        D - Jude  

  
3) Combien de temps Samson fut-il juge en Israël ? 
 

A - 10 ans       B -  20 ans        C - 30 ans       D - 40 ans 

 
4) Après sa mise au tombeau, qui réclama le corps de 

Jésus à Pilate ? 
 

A - Pierre                               B - Joseph d’Arimathée 

C - Simon de Cyrène             D - sa mère 
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